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éveillons-nous avec le Christ ressuscité











[bookmark: _Hlk532978365]Voici le jour que fit le Seigneur, jour de fête et de joie.

Peuples, rayonnez de joie ; voici la Pâque du Seigneur.
Voici le jour où le Christ, notre Dieu, nous conduit de la mort à la vie.

Répons du dimanche de Pâques – PTP



AUTOUR DES TEXTES

À partir des lectures
Ce n’est pas le même évangéliste que la liturgie a choisi pour nous présenter l’événement de la Résurrection à la vigile et au jour de Pâques. Un même évènement qui ne met pas en valeur les mêmes acteurs : surtout les femmes la nuit, qui l’annoncent aux apôtres ; surtout les apôtres Pierre et Jean qui vont vérifier les dires de Marie Madeleine et un récit mettant en valeur la foi de Jean qui croit à la vue du tombeau vide et du linceul laissé à l’intérieur. 
Le texte choisi pour le dimanche soir élargit encore le cercle des témoins : deux disciples, dont l’un se nomme Cléophas, dont les yeux s’ouvrent à la vue du geste de la fraction du pain, les onze apôtres comprenant ainsi qu’« il fallait que Jésus ressuscite d’entre les morts. » Et déjà la liturgie nous propose le message pascal de Pierre dans les Actes des Apôtres dont nous aurons la lecture jusqu’à la Pentecôte. 
Deux secondes lectures nous sont ensuite proposées : celle aux Colossiens qui rappelle aux chrétiens qu’ils ont à vivre en ressuscités et celle aux Corinthiens qui rattache la Pâque du Christ à la Pâque Juive. On n’omettra pas la lecture de la séquence dont l’écriture théologique pourra en surprendre plus d’un mais qui dit, de manière poétique et symbolique, l’espérance à laquelle nous sommes tous appelés.

Première lecture : Actes 10, 34a.37-43
Dieu l’a ressuscité le troisième jour. Dès le début de la prédication des apôtres, il est affirmé que la résurrection eut lieu le troisième jour. Selon la manière juive de compter, un jour commencé étant décompté, du vendredi soir au dimanche matin, même si cela ne fait que 36 heures, cela fait bien trois jours.
Cette mention chronologique comporte un sens théologique : le troisième jour est fréquemment le temps choisi par Dieu pour qu’il se décide à intervenir… C’est au troisième, après deux nuits d’attente, que Dieu ouvre le temps de la grâce et de la pleine lumière. Dieu attend que nous nous abandonnions entre ses mains pour agir. Le troisième jour est le signe de la patience de Dieu et de la confiance de l’homme.

Psaume 117
Éternel est son amour ! Cette phrase est une acclamation liturgique, un cri de joie qui émaille souvent les psaumes, ceux qui probablement, comme le Ps 117, ont été composés pour accompagner une procession liturgique dans le Temple.
Le mot que nous traduisons ici par amour signifie davantage fidélité, engagement à tenir les promesses d’une alliance. Pendant le temps de Pâques, fréquemment nous sera offerte la reprise de cette acclamation. En relevant son Fils d’entre les morts, Dieu manifeste sa fidélité à toutes ses promesses : celle de l’alliance envers son peuple Israël, celle de la vie qu’il a promis de nous donner éternellement.

Deuxième lecture : au choix
Colossiens 3, 1-4 
Si vous êtes ressuscités avec le Christ… Cette phrase n’est pas l’expression d’une éventualité mais d’une causalité : puisque nous sommes ressuscités, alors nous ne pouvons pas ne pas en tirer les conséquences. Puisque le jour de notre baptême nous avons rencontré le Ressuscité, comme les apôtres au Cénacle, notre vie ne peut plus être la même : elle trouve désormais son sens dans la rencontre avec le Christ ; c’est dans l’attente de son retour, que notre existence trouve sa plénitude.

ou 1 Corinthiens 5, 6b-8
Vous serez une pâte nouvelle… Paul écrit ce paragraphe quelques jours ou quelques semaines avant le jour de Pâque, qui est aussi le premier de la semaine dite des pains sans levain. Pendant une semaine les juifs, encore aujourd’hui, ne mangent rien qui soit fermenté. Ainsi, ne consomment-ils que des pains sans levain, le levain n’étant qu’un peu de pâte de la veille qu’on a laissée fermenter pour faire lever la pâte du jour.
Dire de la communauté qu’elle est une pâte nouvelle s’appuie sur cette image. Par la puissance de la Résurrection à laquelle elle croit, l’Église a été arrachée à toutes formes de mort, de fermentation, toute espèce de vieillerie qui font régresser l’humanité. Avec le Christ nous participons à une humanité renouvelée de fond en comble.

Évangile : Jean 20, 1-9
Ils couraient tous les deux ensemble… Les femmes sont allées au tombeau et ont découvert qu’il est vide. Elles l’annoncent aux disciples ; seule Marie Madeleine est restée à pleurer devant la pierre roulée. Apprenant la nouvelle, Pierre et Jean courent vers ce lieu où Jésus fut déposé. Pour autant que l’on sache il y a plusieurs centaines de mètres, une telle course représente un effort certain. Qu’y a-t-il derrière cette hâte ? Crainte à l’idée que le corps de Jésus, leur maître et leur ami, soit profané ? Espérance d’une bonne nouvelle ? Laquelle ? A-t-on jamais entendu dire qu’un homme surgisse de son tombeau trois jours après ! Ils sont bien habités depuis longtemps par l’espérance d’une résurrection universelle, par laquelle Dieu fera justice à son peuple, inaugurant son règne ; mais qu’un seul soit relevé d’entre les morts dans le cours du temps, non, cela reste dans l’inimaginable.
À quoi pensaient-ils en courant, cela reste leur secret ; mais Jean voit la tombe vide, il croit… Enfin avec Jésus commence le grand relèvement attendu. Par la foi, il est possible dès maintenant de vivre ce que Jésus annonçait, le règne de son Père. Dans le cours de l’histoire de chacun, il est possible d’éprouver la puissance de Dieu qui par sa parole nous a suscité pour cette existence et qui maintenant par-delà la mort nous ressuscite pour la vie éternelle.
Pistes d’homélie

Témoigner de la résurrection

Paul affirme, dans la lettre aux Éphésiens, que nous sommes ressuscités avec le Christ. Ressusciter ! Comment pouvons-nous laisser résonner cette réalité mystérieuse dans l’esprit et le cœur de celles et ceux qui entendent avec nous cette affirmation de foi ? Peut-être en évoquant aussi d’autres expressions présentes dans nos Écritures : se réveiller, se relever, élever la tête, renaître… À chacun, quelle que soit sa situation, cette possibilité est ouverte.

Que d’expériences négatives, personnelles ou collectives, peuvent, en effet, nous venir à l’esprit : chuter, s’enfoncer, s’endormir sur des lauriers qui se fanent, désespérer de la situation, n’attendre plus que la mort… Or au cœur de chacune de ces expériences peut s’ouvrir l’appel à un retournement, à un passage vers la Vie.

Nous avons donc besoin de témoins qui fassent part de leur expérience, car le Christ ressuscité ne s’est pas manifesté à tout le peuple, mais à des « témoins » (1e lecture). Le peuple a toujours besoin de témoins. 
À qui demander un témoignage ? Peut-être à un catéchumène, jeune ou moins jeune. À chacun son histoire.
Car dans l’évangile, les témoins ne réagissent pas tous de la même façon et au même moment devant l’événement : Marie-Madeleine, les autres femmes, Jean, Pierre, et puis les disciples d’Emmaüs, Thomas, et plus tard Paul et tant d’autres… chacun, sans doute en fonction de sa situation et de son histoire. 

À chacun de nous il faut du temps, le temps d’une vraie rencontre, personnelle, et en Église, avec le Christ ressuscité, pour devenir à notre tour témoins de la Résurrection. Certes, il nous accompagne depuis longtemps, parfois sans que nous nous en rendions compte. Éveillons-nous donc à sa présence, accueillons-le, et sortons pour que sa Vie rayonne à travers nous.
À chacun sa façon de le faire. Encourageons-nous mutuellement.

« Éveille-toi, ô toi qui dors, relève-toi d’entre les morts, et le Christ t’illuminera. »
Jean Joncheray, 
prêtre du diocèse d’Angers (49)

Pour aujourd’hui
Des questions pour vous permettre de partager en équipe et de commenter les textes…

1. PASSAGE OUVERT. « Ce qui s’est passé… là où il passait… » (1re lecture) ; « vous êtes passés par la mort » (2e lecture), sous-entendu « vous l’avez traversée ». Nous sommes engagés parfois dans des impasses ; citons des exemples. La foi en Jésus Christ rend possibles des passages ; donnons-en des exemples dans nos vies. Pouvons-nous dire que Dieu ouvre devant les hommes des passages (psaume 30,9) ? Dans ce sens, comprenons-nous que la mort cessera d’être la grande impasse ? Est-ce que « le bras du Seigneur est fort » ? (psaume)

2. PASSAGE AUX PAÏENS. « Pierre arriva chez un centurion de l’armée romaine » (1re lecture) Que suggère cette mention quant à la vie missionnaire d’aujourd’hui ?

3. TOMBEAU. Le paragraphe de Saint Jean utilise le mot 7 fois. La mort endeuille les familles ; vérifions qu’elle agit chez « tous ceux qui étaient sous le pouvoir du diable », de l’esprit de convoitise, de mensonge… (1re lecture). Donnons des exemples. 

4. RESSUSCITÉS. « Vous êtes ressuscités avec le Christ » (2e lecture). Comment comprenons-nous que le baptême nous donne cette identité ? Est-ce que Marie Madeleine, Pierre et Jean (évangile) ont été comme ressuscités ? À quels signes le voyons-nous ? Y a-t-il une autre manière de parler de la résurrection du Christ que de parler des transformations qu’il opère chez ses disciples ? 


DYNAMIQUE DE CE DIMANCHE
Des mises en œuvre

Les relais qui auront reçu, lors de la vigile pascale, le cierge qui leur revenait auront le souci de proposer une célébration qui signifie Pâques. Bien sûr, il ne sera pas possible de célébrer l’eucharistie dans chacun de ces relais, mais une célébration de la Parole sera toujours possible présidée par l’un des responsables du relais.
En certains lieux, une assemblée œcuménique est proposée à l’aube. Il s’agit de donner l’occasion aux personnes qui ne peuvent se déplacer de trouver sur leur propre lieu la possibilité de célébrer Pâques.
Le prédicateur pourra souligner le renversement des jours : ce qui était le dernier jour de la semaine (le sabbat) est devenu le premier jour (le dimanche).
Dans le relais où est célébrée l’eucharistie, il peut être bien de proposer la communion sous les deux espèces. De même, l’envoi solennel précédé de la bénédiction, elle aussi solennelle, peut être chanté.
Les chants devront être choisis pour souligne la victoire du Vivant, par exemple : 
Chrétiens, chantons - I 36, CNA 485 ; 
Il s'est levé d'entre les morts - IP 10-67 ; 
Christ est vraiment ressuscité - I 169 CNA 487 ; 
Vainqueur de nos ténèbres - I 27-43.
Pour se former en équipe

L’aspersion

Sans doute à cause de son origine monastique, l’aspersion avait conservé, durant les huit premiers siècles, le sens d’un rite pénitentiel qui purifie les lieux et les protège de toute mauvaise influence. Devenue un rite paroissial préparatoire à la messe dominicale, l’aspersion a revêtu progressivement un caractère baptismal. […] Toute aspersion n’a de sens qu’en référence à l’immersion baptismale qui nous plonge dans la mort et la résurrection de Jésus-Christ en qui toute personne est appelée à une vie nouvelle. Cela se vérifie notamment lors de l’aspersion du corps dans les funérailles. […]

L’aspersion est particulièrement pertinente au temps pascal comme rappel du baptême dont les promesses ont été renouvelées au cours de la Veillée pascale. Mais comme c’est Pâques tous les dimanches, l’aspersion peut se faire dans toute liturgie dominicale.

L’aspersion met en jeu plusieurs médiations : le symbole de l’eau, le geste – donc la vue et le toucher –, la parole et l’occupation de l’espace liturgique par le déplacement dans l’église. En plus de briser la routine du rite pénitentiel, l’utilisation de l’aspersion fait que les sens sont davantage sollicités. La liturgie est de l’ordre d’un « faire », d’une action. C’est une « -urgie » (du grec ergon qui veut dire « travail »), comme dans les mots métallurgie, dramaturgie ou chirurgie. L’aspersion réalise bien cette caractéristique de la liturgie. Elle provoque une réaction de l’assemblée et la vivifie instantanément. Durant le temps pascal, elle fait vivre symboliquement à l’assemblée la rencontre avec le Ressuscité vivifiant. Du coup, elle joue bien son rôle de rite d’ouverture par lequel l’assemblée se constitue et se prépare à célébrer. […]

Durant le temps pascal, on utilise l’eau bénie dans la Veillée pascale. Une monition d’introduction poétique ou symbolique rappellera brièvement le sens de l’eau baptismale. Puis un déplacement dans les allées de l’église, accompagné d’un chant baptismal, donnera à l’aspersion son efficacité évocatrice et sa juste solennité.

Enfin, comme le temps pascal se vit sur plusieurs semaines, on peut aussi envisager, certains dimanches, une variation du rite. Par exemple, on invitera les membres de l’assemblée à venir se signer avec l’eau baptismale par une procession vers la fontaine. Pendant ce temps, un chant approprié célébrera la grandeur et la beauté du baptême dans la mort et la résurrection de Jésus.

Alain Roy
https://liturgie.catholique.fr/accueil/la-messe/ouverture/298921-rite-penitentiel-laspersion-durant-temps-pascal/ 


Fleurir

L’équipe « Fleurir en liturgie » des Fiches Dominicales vous propose de travailler en équipe les pages 29 à 31 du Livret de l’Année C du Coffret « FLEURIR EN LITURGIE - Fleurir les temps liturgiques privilégiés et les grandes fêtes ».
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Vainqueur de nos ténèbres

Vainqueur de nos ténèbres,
Jésus ressuscité,
C'est toi la vraie lumière,
Vivant tu t'es levé.
Gloire à Dieu qui te délivre !
Il ouvre le tombeau.
Gloire à l'Esprit qui fait vivre !
Il est le feu nouveau.

Par toi, Soleil de Pâques,
La mort est engloutie.
Tu sauves de l'impasse
Tes frères dans la nuit.
Gloire à Dieu qui régénère
Le monde sans clarté !
Gloire à l'Esprit qui révèle
La paix du Premier-Né !

Célébrons ta victoire,
O Fils du Dieu Vivant !
Tu es dans notre histoire
Celui qui donne sens.
Gloire à Dieu pour la Parole
Qui fait lever l'espoir !
Gloire au Seigneur qui nous donne
De naître à la vraie joie !



Vainqueur de nos ténèbres – IP 27-43
Auteur : Claude Bernard
Compositeurs : Johann Sebastian Bach/Philippe Robert










	








Que le jour en fasse le récit,
que la nuit le proclame à la nuit.
Alléluia ! Jésus ressuscité,
ton soleil nous donne sa clarté.

Enlève de nos cœurs
Le manteau de tristesse.
Habille nos déserts
De ta tendresse.
Ouvert est le ruisseau,
Voici le vin nouveau
Que tu verses.

Éloigne de nos vies
Le manteau de ténèbres.
Habille notre nuit
De ta lumière.
Ouvert est le tombeau,
Voici le jour nouveau
Qui se lève.

Arrache de nos soirs
Le manteau de vieillesse.
Habille tous nos ciels
De renaissance.
Ouvert est le berceau,
Voici l'homme nouveau
Qui se dresse.




Alléluia, Jésus ressuscité – I 18-39
Auteur : Raoul Mutin / Compositeur : Jo Akepsimas







	
Il s'est levé d'entre les morts

Il s'est levé d'entre les morts,
Le Fils de Dieu notre frère.
Il s'est levé libre et vainqueur ;
Il a saisi notre destin
Au cœur du sien
Pour le remplir de sa lumière.

Sur lui dans l'ombre sont passées
Les grandes eaux baptismales
De la douleur et de la mort ;
Et maintenant, du plus profond
De sa passion,
Monte sur nous l'aube pascale.

L'histoire unique est achevée :
Premier enfant du Royaume,
Christ est vivant auprès de Dieu ;
Mais son exode humble et caché,
Le Fils aîné
Le recommence pour chaque homme.

Ne cherchons pas hors de nos vies
À retrouver son passage :
Il nous rejoint sur nos sentiers ;
Mais au-delà de notre mort,
C'est Lui encore
Qui nous attend sur le rivage.


Il s'est levé d'entre les morts – IP 10-67-5
Auteur : CFC (Commission Francophone Cistércienne)
Compositeurs : Alain Langree/Jean-Marie Vincent

	




Je viens à l’église le matin : tu es là.
Je cours à l’église quand je t’aime : je te trouve là.
Je passe par hasard, par habitude ou par respect : je te trouve là.
Et chaque fois, tu m’adresses une parole, tu purifies un sentiment, 
tu composes peu à peu, de notes diverses, 
un chant unique, que mon cœur sait par cœur.
Il me redit sans cesse une parole : éternel amour.
Oh, Dieu, tu ne pouvais inventer mieux. 
Ce silence qui est le tien, où s’apaise le fracas de notre vie,
cette palpitation silencieuse qui sèche toute larme,
ce silence…
Ce silence, plus éclatant que le chant des anges.
Ce silence qui à l’esprit dit le Verbe, 
au cœur donne le baume divin.
Ce silence où chaque voix se retrouve assemblée, 
où chaque prière résonne transformée.
Cette présence mystérieuse…
La vie est là, l’attente est là, 
notre cœur trouve là le repos…





Chiara Lubich 
(extrait du poème « Elle est inconcevable » de 1958)
https://blog.fraternites-jerusalem.org/2021/11/28/en-veillant-dans-la-nuit-nous-attendons-ton-retour/ 






POUR LA CÉLÉBRATION EUCHARISTIQUE
« Ensemble, éveillons-nous avec le Christ Ressuscité ! »
Pendant cinquante jours, les chrétiens chantent et célèbrent cette merveilleuse nouvelle : Jésus est vivant et il entraîne tous les hommes et les femmes sur le chemin de la Vie. Cinquante jours qui de la Veillée pascale au jour de la Pentecôte sont comme un jour de fête unique. Nous vous invitons à le souligner dans l’espace (couleur blanche, cierge pascal, …), par le choix des chants et de l’ordinaire.
La couleur liturgique est le blanc.
OUVERTURE

Procession d’entrée
Il est important que l’on perçoive la joie de la fête dès le début de la célébration. L’organiste et/ou les autres musiciens choisiront une musique adaptée à ce jour pour accompagner la procession d’entrée. Si cette célébration est vécue en relais, le cierge pascal, donné à la Veillée pascale, conduira la marche. La personne portant la cruche avec l’eau baptismale le suivra. 

Accueil et encensement
· CHANT D’ENTRÉE
On optera pour un chant connu, un chant typique de la fête, un chant où éclate la foi de l’Église en la résurrection de Jésus. Nous vous suggérons : 
I 36	Chrétiens, chantons le Dieu vainqueur 	CNA 485 / Signes Musiques n°26
IP10-67-5/I10-67-5	Il s'est levé d'entre les morts	Signes Musiques n°55 et 151
IP 27-43 / I 27-43	Vainqueur de nos ténèbres 	Signes Musiques n°61
I 169 	Christ est vraiment ressuscité 	CNA 487 /Signes Musiques n°127
I 298 	Ouvert est le tombeau	Signes Musiques n° 2 et 127
IP34-92-8/I34-92-8	Jour du vivant	CNA 561 / Signes Musiques n°44 et 74
ou un tropaire particulièrement recommandé aux assemblées voulant mettre en valeur les nouveaux baptisés de la Veillée pascale :
KA 58-44 	Baptisés dans l’unique Esprit	Chantons en Église n°175

· ENCENSEMENT 
En ce jour de fête, l’encensement de l’autel et du cierge pascal est signifiant.

· ACCUEIL
Il pourrait prendre aujourd’hui la forme d’un salut pascal, d’une annonce joyeuse de la résurrection du Christ, d’une parole fraternelle invitant à entrer dans la joie de Pâques, par exemple :

Frères et sœurs, que cette Nouvelle remplisse vos cœurs de la joie pascale :
la Vie a vaincu la mort !
Que cette Nouvelle remplisse vos vies comme elle a transformé celles des premiers témoins :
« Christ est ressuscité ! Alléluia ! »
Ensemble, éveillons-nous avec le Christ ressuscité !

Une reprise du refrain du chant d’entrée peut permettre à l’assemblée de dire sa joie.

Préparation pénitentielle
Pour marquer le temps de Pâques qui conduit jusqu’à la Pentecôte, nous recommandons l’aspersion.
· Le prêtre invite les fidèles à faire silence pour se reconnaître pécheurs.
· Il utilise l’eau bénie de la veille au soir et un rameau. Si cela est possible, il se déplace dans toute l’église.
· L’assemblée chante, par exemple :
I 132-I / I 18-65-11	J’ai vu l’eau vive 	CNA 191 / CNA 481
I44-62	J’ai vu des fleuves d’eau vive	Chants de l’Emmanuel
ou reprend le Psaume 41 de la Veillée pascale « Comme un cerf altéré cherche l’eau vive ».

· Le prêtre dit la conclusion (Missel p. 1377) :
Que Dieu tout-puissant nous purifie de nos péchés
et, par la célébration de cette eucharistie,
nous rende dignes de participer à la table de son royaume.
(Par le Christ, notre Seigneur.) Amen.

Gloire à Dieu
Chant de fête des liturgies chrétiennes que le chant du « Gloire à Dieu » soit effectivement chanté, et suffisamment connu pour la participation joyeuse et aisée du plus grand nombre. Nous vous suggérons de conserver celui de la Veillée pascale :
AL 23-09	Messe du Partage	25 messes pour toutes les assemblées - Vol 2 
AL 59-07	Messe de la Réunion	25 messes pour toutes les assemblées – Vol 1

Prière d’ouverture

Celle de la Messe du jour (Missel, p. 247)

Aujourd’hui, Seigneur Dieu, 
par ton Fils unique, vainqueur de la mort,
tu nous as ouvert les portes de l’éternité ; 
tandis que nous fêtons solennellement
la résurrection du Seigneur, nous t’en prions :
accorde-nous d’être renouvelés par ton Esprit 
pour que nous ressuscitions dans la lumière de la vie.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur,
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit,
Dieu, pour les siècles des siècles.

Celle du lundi de Pâques, s’il y a célébration de baptême (Missel, p. 250)

Seigneur Dieu, 
tu fais grandir sans cesse ton Église
en lui donnant de nouveaux enfants ;
accorde-leur de te servir
et d’être fidèles par toute leur vie 
au sacrement qu’ils ont reçu dans la foi.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit, 
Dieu, pour les siècles des siècles.
LITURGIE DE LA PAROLE

Proclamer la 1ère lecture – Ac 10, 34a.37-43
Monition (facultative) : Pierre nous livre le kérygme. Il nous révèle le plus fondamental de notre foi chrétienne.

Dans sa préparation, le lecteur repérera les étapes du développement de ce témoignage de la prédication de l’Église primitive :
· Mission de Jean Baptiste
· Prédication en Galilée
· Passion-résurrection à Jérusalem
· Témoignage des apôtres

Chanter le PSAUME 117

Nous vous suggérons :

· soit la mélodie de Louis Groslambert (voir Classeur des Nouvelles Antiennes édité par les Fiches dominicales), 
· soit celle composée par Jean-Pascal Hervy, que vous pourrez retrouver sur le site de Chantons en Église : https://www.chantonseneglise.fr/album/1015/jean-pascal-hervy-psaumes-pour-les-dimanches-et-fetes-annee-c :
Voici le jour que fit le Seigneur,
qu’il soit pour nous jour de fête et de joie !
	A	Rendez grâce au Seigneur : il est bon !
B	Éternel est son amour !
C	Oui, que le dise Israël :
D	Éternel est son amour !

A	Le bras du Seigneur se lève,
B	le bras du Seigneur est fort !
C	Non, je ne mourrai pas, je vivrai,
D	pour annoncer les actions du Seigneur.

A	La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs
B	est devenue la pierre d’angle :
C	c’est là l’œuvre du Seigneur,
D	la merveille devant nos yeux.

Proclamer la 2e lecture – au choix :	Col 3, 1-4 ou 1 Cor 5, 6b-8
Monition (facultative) : 
Col 3, 1-4 : Paul nous rappelle qu’il nous faut vivre en ressuscités.
1 Cor 5, 6b-8 : Paul fait le lien entre la Pâque du Christ et celle des Juifs.

L’équipe liturgique prendra le temps de lire les deux textes avant de choisir. Col 3, 1-4 peut sembler plus accessible à la plupart des assemblées. En effet 1 Cor 5, 6b-8, pour sa juste compréhension, suppose connus certains éléments du rituel juif de la Pâque.

Séquence
Cette Séquence médiévale, du XIe siècle, est toujours utilisée dans la liturgie de l'Église. Ce chant plein d'enthousiasme fait partie de la messe du jour de Pâques. 

Si après la seconde lecture, on maintient cette « séquence », on veillera à ne pas en faire une lecture supplémentaire. Cette œuvre a été composée pour être chantée et même dialoguée. Nous vous suggérons : 
		Séquence de Pâques 				Signes Musiques n°145 / CD Signes 87
I 60-80-2	Séquence de Pâques d’Hautecombe		Communauté du Chemin Neuf
IX 60-80	Séquence du Dimanche de la Résurrection	

Acclamation à l’Évangile
L’acclamation accompagnera l’apport de l’Évangéliaire depuis l’autel. La procession peut s’organiser avec des lumières, de l’encens…

Choisissons un Alléluia festif et connu. Nous vous suggérons :
IN 14-65-1 / I 14-65-1 - Approchez-vous du Seigneur Jésus - Signes Musiques n°37, Chantons en Église n°187
Alléluia ! Alléluia ! Alléluia !
Notre Pâque immolée, c’est le Christ !
Célébrons la fête dans le Seigneur !

N.B. - Si de petits cierges ont été distribués à l’accueil, n’oublions pas de les allumer au cierge pascal soit avant l’alléluia, soit avant la profession de foi. Ils seront déposés, après la prière universelle, dans les vasques de sable prévues à cet effet.

Proclamer l’Évangile : Jn 20, 1-9
En ce jour de fête, l’encensement du Livre marque plus fortement la présence du Christ « tandis qu’on lit les Écritures ». 

Baptême
Si des baptêmes ont lieu pendant la messe, on ne dit pas le Credo puisque la profession de foi de toute l’assemblée en tient lieu.

Profession de foi
L’équipe liturgique s’efforcera, d’une façon qui tienne compte de l’assemblée de ce jour, de faire de la profession de foi un temps fort de cette célébration pascale :
· Dans certaines assemblées, on sera heureux de pouvoir chanter le Credo. 
· Ailleurs, on souhaitera l’adhésion de chacun par la récitation alternée ou commune du Symbole des Apôtres, de Nicée-Constantinople (voir la nouvelle traduction) ou du Symbole baptismal. Le recours au texte écrit peut être utile. 
· La mise en œuvre d’une forme différente, profession de foi et prière universelle associée, peut aussi être choisie (voir ci-dessous).
Prière universelle 
Nous vous suggérons de garder la même proposition qu’à la Veillée pascale : proclamation de la foi et de prière universelle associées. Ainsi, c’est la proclamation trinitaire de la foi qui conduit l’Église à prier universellement.

Président : Ensemble, confessons notre foi en présentant nos demandes au Dieu trois fois saint.
« Croyez-vous en Dieu le Père tout-puissant, créateur du ciel et de la terre ? »

Assemblée : R/ Oui, Seigneur, nous croyons. Fais grandir en nous la foi.

Diacre ou lecteur : Dieu notre Père, donne-nous de respecter ta création : ce monde que tu suscites à chaque instant et pour lequel tu vois qu’il est bon. Ensemble, nous te prions.	(Silence)

Président : « Croyez-vous en Jésus Christ, son Fils unique, notre Seigneur, qui est né de la Vierge Marie, a souffert la passion, a été enseveli, est ressuscité d’entre les morts, et qui est assis à la droite du Père ? »

Assemblée : R/ Oui, Seigneur, nous croyons. Fais grandir en nous la foi. 

Diacre ou lecteur : Seigneur Jésus, ressuscité, donne-nous d’aimer sans compter, comme tu nous as aimés, ceux qui souffrent dans notre monde, auprès de nous ou plus lointainement. Ensemble, nous te prions.		(Silence)

Président : « Croyez-vous en l’Esprit Saint, à la Sainte Église catholique, à la communion des saints, au pardon des péchés, à la résurrection de la chair, et à la Vie éternelle ? »

Assemblée : R/ Oui, Seigneur, nous croyons. Fais grandir en nous la foi. 

Diacre ou lecteur : Esprit de Dieu, souffle du ressuscité, donne à l’Église de réussir son unité afin de témoigner de la Bonne Nouvelle, et inspire à tous ceux qui nous gouvernent de contribuer à l’avènement du Royaume.
Ensemble, nous te prions. 		(Silence)

Président : Dieu trois fois saint, merci d’accueillir notre foi et d’exaucer nos demandes en ce jour de lumière, toi qui nous aimes depuis toujours et pour les siècles des siècles. Amen.

Baptême
Si des baptêmes ont lieu pendant la messe, ils seront célébrés après la prière universelle.
LITURGIE DE L’EUCHARISTIE

Préparation de l’autel et Présentation des dons
· PROCESSION DES OFFRANDES – Le pain et le vin arrivent en procession depuis l’assemblée. Si des baptêmes d’enfant en âge scolaire ou d’adultes ont eu lieu, il convient que le pain et le vin soient apportés par les nouveaux baptisés. Pour accompagner le déplacement, nous vous suggérons :
B 66 - Tout vient de toi, Ô Père très bon – CNA 234

· QUÊTE – Elle se déroule à ce moment-là et le produit, apporté en procession, est déposé non loin de l’autel. Les paniers doivent trouver une place digne. Mais ils ne seront pas mis sur l’autel, ni posés par terre…

· PRIÈRE SUR LES OFFRANDES

Celle de la messe du jour (Missel, p. 247)

Dans l’exultation de la joie pascale, Seigneur,
nous t’offrons ce sacrifice : 
c’est par lui que ton Église,
de manière admirable, 
naît à la vie nouvelle et reçoit sa nourriture.
Par le Christ, notre Seigneur.

Celle de la veillée pascale (Missel, p. 242)

Accueille, nous t’en supplions, Seigneur,
les prières de ton peuple
qui t’offre ce sacrifice ;
fais que les mystères inaugurés dans la célébration pascale 
nous procurent, avec l’aide de ta grâce, la guérison éternelle.
Par le Christ, notre Seigneur.

Prière d’action de grâce 
· PRÉFACE ET PRIÈRE EUCHARISTIQUE – Le Missel propose cinq préfaces pour le temps pascal (n° 1-5, pp. 425-429) mais la première est aussi noté page 248 : « …Car il est l’Agneau véritable qui a enlevé le péché du monde : en mourant, il a détruit notre mort ; en ressuscitant, il nous a rendu la vie… ». Chaque prière eucharistique a son texte propre : I, p. 465 ; II, p. 480 ; III, p. 490. 

NB - Le choix de l’ordinaire est important car la liturgie invite à conserver la même musique au tout long du temps pascal, fête de la Pentecôte incluse. L’équipe liturgique retiendra des mélodies connues de l’assemblée (voir Veillée pascale).

· SAINT, LE SEIGNEUR
Nous vous suggérons : 
AL 137	Messe de la Réconciliation - Saint, le Seigneur	25 messes pour toutes les assemblées – Vol 2

Fraction du pain & Communion
· NOTRE PÈRE introduit par quelques mots, par exemple :

Enfants du même Père, frères et sœurs en Jésus Christ ressuscité,
unis dans le même Esprit, nous pouvons dire avec confiance
la prière que nous avons reçue du Sauveur : Notre Père…

NB - S’il y a des enfants dans l’assemblée, surtout ceux qui auront été baptisés, ils pourraient se rassembler devant l’autel ; l'équipe liturgique veillent alors à ce qu’ils soient tournés vers l’autel et non vers l’assemblée.

· GESTE DE PAIX – Comme nous vous l’avons suggéré pour la Veillée pascale, chacun peut dire : « Christ est ressuscité ! » et l’autre répondre : « Il est vraiment ressuscité ! ».

· CHANT DE LA FRACTION – voir le choix de la Veillée pascale :
AL 137	Messe de la Réconciliation	25 messes pour toutes les assemblées – Vol 2 AL 23-12	Messe du Partage 	25 messes pour toutes les assemblées – Vol 2
C 570-1 / A 221-1	Agneau de Dieu, Agneau vainqueur	CNA 310
C 360-1 / D 360-1	Agneau glorieux	CNA 312
AL 200	Agneau de Dieu	CNA 304
C240-1/A240-1	Agneau de l'Alliance fidèle 	CNA 305
C 582 / D 548	Messe de saint Jean-Baptiste - Agneau de Pâques, agneau de Dieu 

· INVITATOIRE À LA COMMUNION

Le Christ, notre agneau pascal, a été immolé.
Célébrons la fête en partageant un pain non fermenté,
signe de droiture et de vérité, alléluia.			Antienne de communion, missel p. 249

Voici l’Agneau de Dieu 
Voici celui qui enlève les péchés du monde.
Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau !

· COMMUNION
La procession de communion n’appelle pas nécessairement le chant de toute l’assemblée. Un morceau d’orgue ou le chant de la chorale peuvent aussi accompagner cette démarche à la fois personnelle et communautaire, nous vous suggérons soit de reprendre le chant choisi pour la Veillée pascale :
D 50-07-2	Voici le pain que donne Dieu	Signes Musiques n°111
D 304-1	En mémoire du Seigneur	CNA 327 couplets 1, 2, 3 et 4
soit :
DP 65-04	Heureux ceux qui sont invités	Signes Musiques n°148 / CD signes n°90
SM – IN 14-65-1 	Approchez-vous du Seigneur Jésus 	Chantons en Église n°187 / CD n° 129
D 293	C’est toi, Seigneur, le pain rompu	CNA 322 / Signes Musiques n°127
IP 165-1	Quand il disait à ses amis	

· CHANT D’ACTION DE GRÂCE
I 298 / I 298	Ouvert est le tombeau 	Signes Musiques n°2 et n°127
DP 379	En accueillant l’amour
DP 65-04 	Heureux ceux qui sont invités	Signes Musiques n°148 / CD signes n°90



Service de COMMUNION AUX ABSENTS – « Porter la communion à un malade est un acte de foi et une démarche fraternelle de la communauté eucharistique envers ses membres absents » (Rituel des sacrements pour les malades). 
En ce jour de Pâques, veillons à offrir cette possibilité aux malades et aux personnes âgées de la paroisse. De cette manière, ils sont davantage unis à notre assemblée et participent à notre prière.

· PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION.

Celle de la messe du jour (Missel, p. 249)

Seigneur Dieu,
ne cesse pas de veiller avec tendresse sur ton Église,
afin que, déjà renouvelée par les sacrements de Pâques,
elle parvienne à la lumière de la résurrection.
Par le Christ, notre Seigneur.

Celle de la veillée pascale (Missel, p. 245)

Répands en nous, Seigneur, ton Esprit de charité, 
afin que soient unis par ta tendresse 
ceux que tu as nourris des sacrements de Pâques.
Par le Christ, notre Seigneur.
LITURGIE DE L’ENVOI

Annonces
Elles sont le moment de rappeler les activités de la vie paroissiale et d’inviter au verre de l’amitié si cela a été prévu.

Bénédiction
Pour la bénédiction de la fin de la messe, le missel propose la même qu’à la Veillée pascale (p. 245) : 

Que Dieu tout-puissant vous bénisse,
en ce jour où nous célébrons la solennité de Pâques
et, dans sa bonté, qu’il vous protège des assauts du péché.	 Amen.

Il vous régénère pour la vie éternelle
par la résurrection de son Fils unique :
qu’il vous comble de la vie sans fin.	 	Amen.

Ils sont finis, les jours de la passion du Seigneur :
vous qui célébrez avec allégresse la fête de Pâques,
venez, avec son aide, prendre part en exultant
aux fêtes qui s’accomplissent dans la joie de l’éternité.			 Amen.

Et que la bénédiction de Dieu tout-puissant,
le Père, et le Fils, et le Saint-Esprit,
descende sur vous et y demeure toujours. Amen.

Envoi
Dans la mesure du possible, l’envoi est chanté par le diacre, ou le prêtre :

Allez dans la paix du Christ, Alléluia, Alléluia !
Nous rendons grâce à Dieu, Alléluia, Alléluia !

Pour accompagner la procession de sortie de toute l’assemblée, nous vous suggérons soit de reprendre le chant d’action de grâce, soit l’un de ceux proposés pour la procession d’entrée, soit choisir parmi ceux de la Veillée pascale, soit encore :

I 123	Le Seigneur a libéré son peuple 	CNA 492
K 106	Peuple de baptisés	CNA 573 - couplet 3




Christ est ressuscité !
Il est vraiment ressuscité !
Alléluia !

Belles fêtes de Pâques à toutes et tous
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